
 
 
 
 
De nombreux parallèles existent entre l'histoire de la nuit de l'Exode, que nous 
lisons dans Parachat Bo, et l'histoire du sauvetage de Lot à Sedom, qui est 
présentée dans le livre Berechit (chapitre 19).   Dans les deux cas, D.ieu a apporté 
un fléau de destruction sur une population malfaisante, épargnant 
miraculeusement un groupe choisi : Lot et sa famille ont été sauvés de Sedom, 
et les enfants d’Israël ont été protégé de la plaie du premier-né.  Tout comme 
les enfants d’Israël avaient reçu l'ordre de rester à la maison pour manger de la 
Matsa la nuit de la plaie qui s'est abattue sur l'Égypte, Lot a préparé des Matsot 
cette nuit-là pour ses invités (Berechit 19:3).  En effet, Rachi commente que Lot 
a préparé des Matsot parce que cette nuit-là, c'était Pessah.  De plus, Lot a été 
sauvé de Sedom grâce à son oncle Avraham - "D.ieu se souvint d'Avraham, et il 
envoya Lot du milieu de bouleversements" (Berechit 19:29) - tout comme les 
enfants d’Israël ont été racheté grâce à l'alliance avec Avraham, Yits’hak et 
Yaakov - "Dieu se souvint de son alliance avec Avraham, Yits’hak et Yaakov" 
(Chemot 2:24).  Un parallèle littéraire entre les deux récits peut être trouvé dans 
la phrase "koumou tséou" ("Levez-vous et partez !"), qui est utilisée à la fois par 
les anges lorsqu'ils pressaient Lot et sa famille de partir (Berechit 19:14), et par 
le Pharaon lorsqu'il chassa les enfants d’Israël d'Égypte en réponse de la 10ème 
plaie (Chemot 12:31).  Le parallèle textuel est renforcé par le verbe m.h.m.h. 
("tarder"), qui est utilisé pour décrire le départ retardé de Lot de Sedom ("va-
yitmhmah" - Berechit 19:16) et le départ précipité des enfants d’Israël  d'Égypte 
("vé-lo yakhelou le-hitmahméah" - Chemot 12:39).  
 
            Un autre point de connexion possible entre ces deux événements est le 
thème de l'hospitalité.  La ville de Sedom a été détruite en raison de son égoïsme 
et de son hostilité envers les étrangers, et plus particulièrement envers les 
étrangers ayant besoin d'assistance.  L'histoire des anges déguisés en voyageurs 
que les habitants de la ville ont cherché à tuer pour le "crime" d'avoir accepté 
une offre d'hospitalité en témoigne.  Ces invités ont été maltraités par les 
habitants qui auraient dû leur montrer de la gentillesse et de la compréhension, 
et ont été sauvés alors que la ville maléfique a été anéantie.  De même, les 



enfants d’Israël étaient venus en Égypte pour échapper à la dure sécheresse de 
Canaan, et bien qu'au début ils aient été généreusement soignés pendant que 
Yossef servait de vizir égyptien, après sa mort, ils ont été considérés avec 
suspicion, méprisés, humiliés et maltraités.  Finalement, les invités nécessiteux 
ont été épargnés tandis que la population cruelle a été frappée d'un fléau mortel. 
 
            Il a été suggéré que ce dernier parallèle étaye le thème de l'hospitalité qui 
figure en bonne place dans notre célébration annuelle de la nuit du Seder.  Nous 
avons l'habitude d'inviter des personnes au Seder et nous introduisons la partie 
du Seder consacrée aux invités - le point central de l'observation - en adressant 
une invitation officielle à tous ceux qui ont faim et ont besoin d'hospitalité.  Alors 
que nous nous asseyons autour de la table pour commémorer, reconstituer et 
revivre les expériences de nos ancêtres, nous nous rappelons la leçon de la 
destruction de Sedom et de l'Égypte, et nous nous engageons à réparer leur 
erreur.  Nous avons été sauvés par le mérite d'Avraham, dont la générosité, la 
gentillesse et l'hospitalité étaient en contraste direct avec la cruauté et 
l'insensibilité de Sedom et de l'Égypte.  Nous commençons donc notre 
commémoration par une proclamation de notre engagement envers son 
héritage de générosité, et nous annonçons haut et fort notre ferme rejet de 
l'héritage de Sedom et de l'Égypte, notre volonté d'accueillir et d'aider avec joie 
ceux qui ont réellement besoin d'aide. 
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